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HHoommmmaaggee  àà  MM..  YYvveess  LLeetteerrmmee,,  pprreemmiieerr  mmiinniissttrree  
 
 
 
 
Jan Jambon (N-VA): Je me fais l'interprète du plus grand groupe politique de cet hémicycle 
pour exprimer notre reconnaissance envers le premier ministre. Depuis 2007 jusqu'à 
récemment, nous avons fait un bout de chemin ensemble, avec l'issue qu'on connaît. Nous 
pouvons aujourd'hui partir du principe que nous aurons un nouveau gouvernement la semaine 
prochaine. Je remercie le premier ministre pour la compétence et la ténacité dont il a fait 
preuve dans le cadre de sa mission, des qualités qui nous seront certainement encore utiles à 
l'avenir. Au nom d'un parti d'opposition, mais non avec moins de sympathie, je lui souhaite 
beaucoup de succès. (Applaudissements)  
 
 
Thierry Giet (PS): Je voudrais aussi, au nom de mon groupe, saluer le premier ministre actuel 
et lui rendre hommage. Le propre d'un homme d'État est de pouvoir dépasser les vicissitudes 
de la vie politique dans les moments difficiles pour continuer, malgré tout, même en affaires 
courantes, à gérer un pays dans l'intérêt général. Je crois que vous y êtes arrivé.  
 
Je sais que vous avez passé une excellente soirée hier soir. Par conséquent, c'est avec une 
victoire en poche que vous passerez à autre chose. Je crois donc que ces auspices sont les 
meilleurs. Je voulais, au nom de mon groupe, vous souhaiter bon vent. (Applaudissements)  
 
 
Daniel Bacquelaine (MR): Je voulais aussi m'associer à cet hommage. J'espère que vous 
aurez l'occasion, à l'OCDE, de participer à des notes positives vis-à-vis de notre pays. J'espère 
que nous pourrons bénéficier là aussi de vos compétences, en participant à l'image positive de 
notre pays.  
 
Je voudrais aussi vous remercier de la façon dont vous avez mené le bateau durant cette 
période difficile pendant laquelle le gouvernement a pris une série de mesures indispensables 
pour la population. Au nom de mon groupe, je vous souhaite beaucoup de succès dans votre 
mission future. (Applaudissements)  
 
 
Joseph George (cdH): Il y a l'histoire avec un petit "h" que l'on vit tous les jours et qui est faite 
de soubresauts, parfois d'incompréhensions, de difficultés, de grandeur, de servitude. Ceux qui 
la mènent ne comptent pas leurs efforts sans pour autant en être toujours récompensés.  
 
Mais il y a aussi l'Histoire avec un grand "H", celle qui nous jugera et, j’en suis certain, vous 
reconnaîtra comme un grand premier ministre.  
 
Au nom du cdH, je voudrais vous remercier pour tous les services que vous avez rendus à 
notre pays.  
 
Je tiens à vous souhaiter le meilleur! (Applaudissements)  
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Karin Temmerman (sp.a): Au nom de notre groupe, je m'associe avec beaucoup de plaisir à 
ces éloges. J’ai été très agréablement surprise par la façon dont le premier ministre a essayé 
en ces temps difficiles de maintenir la sérénité et a continué à oeuvrer dans l’intérêt général. Je 
l’en remercie et lui souhaite beaucoup de succès pour la suite de sa carrière. 
(Applaudissements)  
 
 
Stefaan Van Hecke (Ecolo-Groen!): Espérons que les épineux problèmes que nous 
connaissons depuis 2007 toucheront très bientôt à leur fin. Dès les négociations 
communautaires de 2007, le premier ministre s’est révélé être un homme très constructif et 
respectueux – y compris de notre groupe. Il a assumé le rôle de premier ministre à un des 
moments les plus difficiles de l’histoire de la Belgique et durant la période d’affaires courantes, 
il a défendu nos intérêts nationaux de la meilleure façon qui soit. Nous lui souhaitons beaucoup 
de succès dans sa nouvelle fonction. (Applaudissements)  
 
 
Patrick Dewael (Open Vld): Les plus beaux hommages sont aussi les plus spontanés et je me 
rallie volontiers à tout ce qui vient d'être dit. J'ai côtoyé Yves Leterme en diverses 
circonstances et nous avons fait partie du même gouvernement. Le courant n’est pas passé 
directement lors de la formation du gouvernement et j’ai souvent entendu dire qu’il n’avait 
jamais été aussi brillant qu’en qualité de premier ministre en affaires courantes. C’est selon 
moi un beau compliment: diriger le pays et remettre chaque jour son ouvrage sur le métier 
avec cette même ténacité qui le caractérise, voilà qui mérite bien plus que notre estime.  
 
Mais après tous ces propos élogieux des chefs de groupe, je me demande finalement si le 
premier ministre ne ferait pas mieux de rester… (Rires sur tous les bancs).  
 
Trêve de plaisanterie: Nous avons été tantôt adversaires, tantôt alliés politiques. Au nom du 
groupe Open Vld, je remercie le premier ministre pour la manière inimitable dont il s’est 
acquitté de sa tâche. J’espère que le nouveau défi qui l’attend lui vaudra des moments 
passionnants et je suis du reste convaincu que nous nous reverrons. (Applaudissements)  
 
 
Le président: Je voudrais dire à M. Dewael que le vote n’est pas garanti sur ce point! (Rires)  
 
 
Gerolf Annemans (VB): Je ne veux pas gâcher la fête, mais je ne voudrais pas non plus 
donner à penser que mon parti s’associe à tous ces hommages. Je ne rejoins pas, en effet, 
ceux qui encensent aujourd’hui le premier ministre car la moitié, sinon les trois quarts d’entre 
eux l’ont poignardé dans le dos à un moment où il ne lui en fallait pas autant. En 2007, fort d’un 
grand nombre de voix flamandes et d’un mandat ouvertement flamand, il a accédé à la 
fonction de premier ministre sans recevoir ensuite le soutien dont il avait grand besoin. Je sais 
que dans son for intérieur, le premier ministre saura reconnaître ses véritables amis et je gage 
qu’il y repensera au cours des prochains mois à Paris. (Applaudissements du Vlaams Belang)  
 
 
Laurent Louis (indép.): Au nom de mon parti, je tiens à remercier le premier ministre pour le 
travail réalisé avec son gouvernement.  
 
Non pour la qualité de ce travail, car le gouvernement sortant n'a pas eu la capacité 
d'entreprendre énormément, mais pour ce qu'il a pu faire grâce à M. Leterme: gérer la maison 
Belgique en bon père de famille pendant une longue période, dans des conditions 
particulièrement difficiles.  
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Je suis persuadé que, dans d'autres circonstances, M. Leterme aurait pu incarner un grand 
premier ministre et travailler sur la durée.  
 
Je tiens donc à vous féliciter et à vous souhaiter le meilleur pour l'avenir.  
 
 
Jean Marie Dedecker (LDD): Je souhaite également bon vent à Paris au premier ministre. Ce 
serait faire preuve d'hypocrisie que de me joindre aux louanges exprimées; en effet, je me suis 
toujours opposé au premier ministre et je continue à le faire aujourd'hui parce que je n'ai pas 
changé d'avis. Parmi ceux qui font son éloge aujourd'hui, certains lui ont, jadis, planté un 
couteau dans le dos. S'il y repense, il préférera peut-être ne pas célébrer son départ, mais quoi 
qu'il en soit, je lui souhaite une belle vie. (Applaudissements)  
 
 
Servais Verherstraeten (CD&V): Il y a quatorze ans, M. Leterme prêtait serment à la 
Chambre. Aujourd'hui, il est premier ministre, mais il est toujours resté un homme du peuple. 
Sans doute nos avis divergent-ils sur bien des choses, mais certainement pas sur son 
enthousiasme, ses connaissances, ses compétences et son engagement pour notre pays. 
L'histoire nous a appris qu'être le premier ministre de ce pays n'est pas une sinécure, en 
particulier quand les crises coïncident avec une période d'affaires courantes. Malgré tout cela, 
M. Leterme a su maintenir le cap. Nous lui souhaitons tout le succès possible. Pour notre parti, 
il ne s'agit pas d'un adieu, mais d'un au revoir. (Applaudissements)  
 
 
Yves Leterme, premier ministre: Tout est relatif. Quoi qu’il ait pu se passer et quoi que nous 
réserve l’avenir, je remercie chacun du fond du cœur. Merci à tous. (Applaudissements)  
 
 
Le président: Monsieur le premier ministre, en cette période difficile, je tenais à vous remercier 
pour la qualité de nos relations professionnelles et humaines. (Applaudissements)  
 
 

 


